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Des idées au logis

Le philosophe Louis Althusser définissait  l’idéologie comme un  « rapport imaginaire des individus à leurs  
conditions réelles d’existence ». Autant dire que, dans une certaine mesure, nous vivons tous dans l’idéologie, à 
travers nos valeurs, nos croyances, nos rites, qui filtrent l’existence et nous la font apparaître d’une certaine  
couleur, variable selon les sensibilités personnelles.

La  Douane,  au  fil  de  son  histoire,  a  traversé  plusieurs  idéologies,  passant  progressivement  d’une  vision  
répressive, régulatrice, de contrôle, d’encaissement de droits et de sanction des irrégularités, à une conception  
plus ouverte, plus libérale, de partenariat et d’aide au fonctionnement de l’économie. Au cours de cette évolution,  
des barrières douanières sont tombées, au gré d’accords multilatéraux ; des procédures d’aide aux entreprises 
(surtout les plus grosses) ont été mises en place, inconcevables il y a encore quelques décennies. Où est le bien,  
où est le mal ? En réalité la Douane obéit aux idéologies dominantes. Celle d’aujourd’hui veut que la société 
se  portera  mieux  si  l’économie  fonctionne  mieux,  et  que  l’économie  fonctionnera  mieux  si  le  commerce  
international,  les échanges, la consommation, tournent à plein régime, avec un minimum de freins.  Ce n’est  
qu’une idéologie ; ce n’est pas absolument vérifié ; mais c’est la tendance lourde, qui n’est pas près de s’éteindre.

. 

D’un autre côté, on pourrait dire que nos aspirations de morale, de justice, relèvent également d’une idéologie, 
contrecarrée par la précédente. La lutte contre la fraude, qui constitue 
le coeur et le sens de la vocation douanière,  est  mise à mal par la  
vision libérale qui restreint les restrictions, freine les freins. D’où le 
malaise profond de la communauté douanière, qui n’y retrouve plus 
ses petits, qui souffre d’une schizophrénie mal assumée. Surveillez, 
mais soyez tolérants. Contrôlez, mais ayez la main légère. Préférez la 
prévention à la sanction. Et le cas échéant,  fermez les yeux, car il  
existe des intérêts supérieurs, qui vous dépassent.

C’est là tout le problème : lorsque l’idéologie à laquelle il faut obéir 
vous dépasse, lorsque vous ne la comprenez plus et n’y adhérez plus.  Alors l’agent des 
douanes se sent dépossédé, désinvesti de sa mission d’équité, du sens de son travail.   Des questions qui 
confinent à l’absurde se posent : alors que la collectivité est toujours en recherche de nouvelles ressources, alors 
que l’on cherche à réduire par tous les moyens les déficits publics, est-il logique de diminuer les contrôles qui  : 1/ 
génèrent des rentrées d’argent, 2/ rappellent aux acteurs économiques les plus lourds que tout n’est pas permis  ? 
Tout cela à un moindre coût, car, pour mémoire, le montant de la fraude fiscale et financière annuelle équivaut  
approximativement à 80 ans de fonctionnement de la Douane.

Les citoyens qui se sentent protégés par l’Etat, ses lois, ses règles, sont eux-mêmes partiellement dans l’idéologie  
voire  dans  l’illusion,  car  ils  ne  soupçonnent  pas  (faute  d’information)  l’importance  des  failles  et  des  
contournements dont ils peuvent potentiellement être victimes. Ce n’est qu’à l’occasion de crises majeures que le  
pot aux roses se découvre parfois, et que, tout surpris, nous nous retrouvons confrontés à la réalité des faits, qui  
eux ne font ni dans la dentelle ni dans l’idéologique. C’est alors qu’on prend conscience de la limite des discours  
en vogue, et des théories qui, à terme, ne servent pas l’intérêt du plus grand nombre ni des plus vulnérables.

CFTC-Douanes : sur un autre ton.
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